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V
e
 Congrès de l’Association Française de Sociologie 

Nantes – du 2 au 5 septembre 2013 

« Les dominations » 
 

 

Appel à communication 

 

GT41 Corps, techniques et société 

 

 

Le thème des dominations, confronté à l’étude des corps et des techniques, suggère une 

posture d’emblée critique. Les travaux du GT41 s’inscrivent dans cette tradition, et la 

prolongent à leur manière, en pensant notamment la question des frontières entre les corps et 

les techniques (2007, 2008), celle des déplacements de ces frontières (2009, 2010), des 

innovations (Grenoble 2011) et des éventuelles violences (Paris, 2009) qui les accompagnent. 

Les dominations, les structurations, les emprises, ne sauraient cependant être pensées sans les 

inévitables résistances, ajustements, négociations auxquelles elles sont confrontées. Nous 

pensons ensemble les corps et des techniques, dans leurs rencontres, leurs confrontations, 

leurs coopérations, leurs multiples ajustements. Alliés ou adversaires, corps et techniques 

forgent de nouvelles dispositions, habitudes, façons de dire et façons de faire, façons d(‘)e(n) 

parler aussi. C’est au croisement de ces dynamiques et de ces résistances, dans cette tension 

entre structurations et déstructurations, dans ces champs de forces à explorer ou à ré explorer 

(à la suite ne nos travaux précédents) que nous aimerions placer nos travaux pour le congrès 

de 2013. 

Nous interrogerons donc la double emprise des techniques sur les corps et celle des corps sur 

les techniques. L’emprise des techniques sur les corps est historiquement inscrite ; des corps 

consentants ou soumis (chronométrage des gestes, rationalisation du travail, contrôles et 

surveillances, normes ou dictats médicaux ou esthétiques), aux corps résistants (bris de 

machines, détournements) ou signes des revendications (manifestations nues). Celle du corps 

sur les techniques a remis en cause ou ravivé quelques thèses fondatrices comme celle de 

l’externalité (A. Leroi-Gourhan), celle de la projection (E. Kapp) ou celle de la spécificité (F. 

Joulian). Elle suggère des espaces de négociations, du corps-à-soi aux techniques : celles dont 

on use pour modifier la nature, et se fabriquer un corps ; celles que l’on détourne de leurs 

usages premiers pour d’autres mise en scène de soi ; celles que l’on revendique. Sans oublier 

le corps comme technique, selon la tradition maussienne. Nous envisagerons ces deux 

directions pour tenter de faire un point sur ce que la sociologie a à dire aujourd’hui de ces 

emprises réciproques, et des terrains, renouvelés ou réinvestis sur lesquels elles se jouent. Et 

c’est à cette réciprocité qu’il faudra songer aussi pour penser l’entre-deux ou 

l’entrecroisement des problématiques : là où les corps sont à la fois sous l’emprise des 

techniques (de certaines d’entres-elles) et jouent aussi des techniques à leur profit. Ne 

sommes nous pas à la fois soumis et consommateurs de nos équipements électroniques par 

exemple ; critiques et usagers  à la fois ; opposants aux unes et adeptes des autres? Ce sont ces 

tensions, plus que ces oppositions, qui retiendront notre attention. Quelles régulations, 

consentements, et pratiques sont-ils repérés aujourd’hui par les sociologues dans les tensions 

entre les corps et les techniques, et sur quels terrains ? 

 

Nous suggérerons ici quelques un des grands thèmes qui nous paraissent pouvoir être 

travaillés : 

 



2 
 

- nous poursuivons nos recherches sur les extensions et limites des enveloppes corporelles, 

autour des pratiques suivantes : les processus de commandes à distance (robotique), les télé-

présences (des usages conviviaux de Skype, aux systèmes de surveillance individualisée à 

distance pour personnes âgées), les présences virtuelles (réseaux sociaux, mémoire virtuelle 

des disparus sur la toile, robots d’assistance ou de compagnie). 

  

- examinant les corps comme des territoires, nous sommes conduits à repenser les partages de 

compétences, de savoirs, et d’expertises, entre professionnels et non professionnels, ou entre 

professions. En effet la conception et les usages de nouveaux dispositifs techniques, 

participent de la redéfinition des frontières du corps mais aussi plus largement des catégories 

à travers lesquelles les uns et les autres saisissent le corps. Quels déplacements des domaines 

de compétences, des pratiques, des usages pouvons nous repérer ? De la même manière nous 

poserons la question de la conquête de ces territoires, de leurs appropriations/réappropriations 

(biomédicalisation, biopolitique) et de leur prix (bioéconomie). 

 

- nous proposons de réfléchir aux contours que dessinent les notions d’invasivité et de non-

invasivité des techniques vers/sur/dans les corps : implants, endoscopes, nano-robots, 

technologies d’exploration et d’imagerie médicale (cf ci-dessous), mais aussi prothèses, 

appareillages, bras articulés prolongeant les membres ou les doigts pour le travail… Ce sont 

les frontières de l’intime qui sont ici en expansion ; celles du soi qui sont touchées. 

 

Enfin, de manière transversale, la problématique des tensions entre les corps et les techniques 

nous permet de questionner nos propres pratiques de chercheurs, et d’interroger « l’accès aux 

corps » dans la pratique de la recherche. Comment nous-y prenons nous et quelles pratiques 

sont les nôtres pour accéder aux terrains du corps ? Ces questions touchent de manière très 

concrètes aux déontologies à l’œuvre, qu’elles soient « en acte » ou codifiées  (la plupart du 

temps selon des logiques « nationales », donc diverses). Elles encadrent nos recherches, et 

l’internationalisation de celles-ci ne nous permet pas d’en ignorer les conséquences.  

 

D’autres pistes sont possibles et nous ne souhaitons pas limiter ici les propositions éventuelles 

qui pourraient nous être faites. Nous insisterons cependant sur la nécessité d’appuyer les 

propositions de communication sur des données d’enquêtes solides, quelle que soit la nature 

des matériaux analysés et les méthodes mises en œuvre. Tous les publics de chercheurs, 

enseignants-chercheurs, doctorants, sont concernés par cet appel. Le GT 41 est composé de 

sociologues, anthropologues, philosophes et historiens et toutes les disciplines des sciences 

humaines sont les bienvenues, dans la mesure où les thèmes des communications s’inscriront 

dans ceux des axes de recherche énoncés ci-dessus. 

 

Nos thèmes de recherches croisent ceux des RT  avec lesquels nous avons déjà collaboré et 

auxquels nous sommes susceptibles de nous associer pour des sessions communes, au regard 

des propositions qui nous seront communiquées conjointement ou non : RT31 (Sociologie du 

sport et des activités physiques – voir l’annonce commune ci-après), et RT19  (Santé, 

Médecine, Maladie et Handicap) 

 

Consignes aux auteurs :  

 

Les propositions de communications devront respecter les consignes suivantes et comporter 

l’ensemble des données demandées : 

 

Nom et prénom de l’auteur 
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Statut et institution de rattachement 

Adresse de courriel 

Titre de la communication 

Texte du résumé de communication: en 1400 signes maximum, espaces compris. Ce texte 

figurera dans les publications de l’Afs.  

+ 

Texte développant la proposition en 7500 signes au maximum, et présentant, dans le 

développement : l’objet de la recherche, le stade actuel de cette recherche, les données 

théoriques et les principaux éléments de la problématique, les types de personnes interrogées 

et/ou corpus constitués, les méthodes d’investigation et d’analyses mises en œuvres, et les 

principaux éléments de connaissance produits. 

 

Les fichiers seront enregistrés au format word et devront être expédiés aux adresses 

conjointes des trois responsables du GT41 (adresses ci-dessous). Ils devront être enregistrés 

selon la formule suivante : Congrès Afs 2013 – nom prénom.doc  

La date limite d’envoi des propositions est fixée au 2 février 2013. 

 

Toutes les propositions seront examinées par les membres du bureau du GT41 qui fera 

connaître aux auteurs sa décision. Les réponses seront délivrées à partir du 4 mars 2013. Une 

proposition acceptée pour le congrès ne sera effectivement prise en compte que dès lors que 

les conférenciers auront satisfait aux exigences de l’Afs en adhérant à l’Association Française 

de Sociologie (ou en s’assurant que leur adhésion est à jour), en s’inscrivant au congrès et en 

déposant leurs résumés sur le site de l’Afs. Cette responsabilité incombera aux auteurs. 

 

Le colloque se déroulera du 2 au 5 septembre inclus, à Nantes. Tous les renseignements 

pratiques seront mis en lignes progressivement sur le site de l’Association Française de 

Sociologie. 

Nous nous tenons à votre disposition pour tous renseignements. 

 

Bon courage à tous. 

 

Les responsables du GT41 

 

 

Contacts : 

 

Responsables du GT41 : 

Caroline Moricot (Université Paris1 – Cetcopra) Caroline.Moricot@univ-paris1.fr 

Valérie Souffron (Université Paris1 – Cetcopra) valerie.souffron@orange.fr , 

valerie.souffron@univ-paris1.fr  

Marina Maestrutti (Université Paris1 – Cetcopra) Marina.Maestrutti@univ-paris1.fr   

 

Site de l’AFS : 

http://www.afs-socio.fr/  

 

Site du Cetcopra : 

http://www.univ-paris1.fr/centres-de-recherche/cetcopra/ 
 
 

mailto:Caroline.Moricot@univ-paris1.fr
mailto:valerie.souffron@orange.fr
mailto:valerie.souffron@univ-paris1.fr
mailto:Marina.Maestrutti@univ-paris1.fr
http://www.afs-socio.fr/
http://www.univ-paris1.fr/centres-de-recherche/cetcopra/
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Session commune GT41-RT31 

Congrès de l’AFS – Nantes 2013 

Une session commune entre le GT41 (« Corps, techniques et société ») et le RT31 (« Sociologie des 

activités physiques et sportives ») est envisagée. Elle permettra de croiser les orientations développées 

par nos deux groupes de recherche.  

Il s’interrogera par exemple sur la question des techniques liées à une recherche de performance dans 

les épreuves sportives, qu’elles impliquent le corps de manière interne (anabolisants, hormones de 

croissance, béta-bloquants, thérapie génique…) ou externe (combinaisons « high tech », technologies 

de pointe en matière de prothèses handisports…). Le thème du dopage et celui de l’amélioration des 

performances pourront donc être sollicités, avec les enjeux institutionnels qu’ils suscitent, en 

particulier en termes d’interdits et de dépistage, de tolérance ou d’agrément.  

On pourra également se pencher sur les techniques du corps en termes d’efficacité. Que signifie, d’un 

point de vue social et culturel, le fait qu’une technique corporelle soit plus efficace qu’une autre et 

permette d’asseoir une domination sur l’adversité (techniques de jeu, coordination motrice…)?  

Les communications pourront enfin porter sur des thématiques autres que celle de la domination, à 

condition qu’elles soient en rapport avec les attentes transversales d’une session commune reliant 

corps, techniques et APS sous l’angle des sciences sociales. 

 

 
 


